
Après avoir crié l'home, Dieu le plaça dans le .Jar&n <'Eden pour le cultiver et le garder.-[GenDse, il, 15.]k

Heureux les cultiwateurs, s'ils saraient apre' ir les avantajes de leur condition.-( [Virgile.]
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Conditions.-L'abonnement sera deduitnos étable, v

Un.Ecu pour .un an d'avance; quand
il ne sera pas payé d'avance l'abonne- «Voilà des bêtes .dmirableient b- c
ment sera de $1. On ne. s'-abonne pa.ý gées. Quel propreté etdQ lon

pour moins d'un an. arrangement!1Quelle différence entre
Toute personne qui orgaàn sera un les étýablesý sale.s et ifcc, ans air,

club de 50 abonnés aura di-oit à 50 e-ss d eo la upat des pay ans

pies du Journal pour $20. enferment leurnsva ens pensant la nuit.

20 copies $8 -50. 10 copies $450 M it onsieuir, comnient àt cettelheure i
Le Journal dtAgriculture paratra le 1 e animanKxlie soýnt ibls -Mia ptu

Iqererediude chaque semaine,'g r?
Noustraiterons(legréàgrépouroles i(le des. e a raisont

-annonces. mes vaches nie- voîîtjatniais aux cehampý,

Toutes lettres, etc., devront être et ne sortent (li que doeux fois par
dresaées Franco au jour po aller boire à l drivire.

Jourpaled'Agriuntueo i ..sharlesoraius alors vous êtes oulnig
estbles salsire cill et anpotr

'è Jou tut r etpablir a e cimlherbe n(e VOS pairis. Q ue ur-

4 rer di.d ch queuema ne-uer?

uLssir dans la maigon briques de Ié.àJ.p ohe r ot.deiMor S -P r et ai e

adre9 ssédeiesFcade et Sr.anc Haacinthec

t puis; comment vos bêtes, soumises
un véritable emprisonnement peu-

'ent-elles se bien porter ?
M. de Morsy.-Leur trouvez-vous

nil aspect triste ou maladif?
Charles.-Au contraire, toutes ces

aehes paraissent jouir do la meilleure
santé; elles ont lu poil vif et brillant
t un embonpoint remarquable.
Augustin.-D'où nous devons con-

clure que ce régime est excellent.
Charles.-Pour les vaches, sans dou-

te; mais la première moitié de mon
observation subsisto toujours, et ce
n'est pas toi, mon cher cousin, qui
nous diras quels si t.les avantages dé-
cisif quo nonsieur retire d'un système
de.stabulation beaucoup plus dispen-
dieux que celui d'un fermier dont les
bestiaux vont eux-mêmes chercher leur
nourriture dans les pâturages....

M. de Morsy.-1r vo, Charlos! Et
vous concluez.........

Charle.-Je ne conclus rien du tout,
monsieur, j'attends que vous vouliez
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